86 LES RELATIONS DES JESUITES [VoL. 13

P. Pijart auoit baptifé quelques iours auparauant,
comme ie l'inftruifois & luy faifois faire quelques
actes de foy & de contrition, cefte bonne vieille prift
la parole, & me dift mon petit fils, tu fais bien, i'en-
tends volontiers ce que tu dis, mais ie ne penfois pas
qu’elle fuft fi proche de fa mort, car elle ne paroiffoit
pas quafi malade: le P. Pijart alloit tous les iours in-
ftruire les petits enfans de fa cabane, elle eftoit la
premiere a luy demander qu’il la fit prier Dieu, & le
faifoit auec vne candeur nompareille, & exhortoit les
autres a bien efcouter le Pere, cefte femme auoit vne
bonté & vne douceur [58] naturelle tout a faict par
deffus V'ordinaire des Sauuages.

Le 11. le P. Ifaac Iogues arrina auec le petit gar-
¢on, qui luy auoit donné le long du chemin de belles
occafions d’exercer la charité, cét enfant eftoit tombé
malade dés le feptiefme iour, & auoit tout 2 faict per-
du 'appetit, ce qui 1'affoiblift fi fort qu’au bout de
quelques iours il n’auoit pas les forces de defcendre
du canot, beaucoup moins pour cheminer le long des
faults: les Sauuages le foulagerent de cefte peine du
commencement, & le porterent deux ou trois fois,
s’eftans neantmoins bien toft laffez; ce fut & la charité
du Pere de s’en charger, ce fardeau luy fembloit fort
leger, & 1’euft apporté volontiers iufques aux Hu-
rons: mais la mefme charité qui luy auoit faict en-
treprendre quafi au deflus de fes forces luy fit quitter
apres l'auoir porté 4. ou cing faults affez longs,
crainte de le perdre & fe perdre auec luy. Il s’ac-
corda donc auec vn Sauuage, & le changea contre vn
pacquet de haches plus pefantes en effect, il y a tels
paffages olt les cheutes ne feroient pas moins que
mortelles, les Sauuages ont le pied plus ferme que



